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Les wagons céréaliers de capacité 110 m3 à 5 trémies 

 

Dans la tranche numérique actuelle 33 87 066 0 0xx-x Tagpps, on trouve un mélange de 

divers céréaliers dont les points communs sont la capacité (110 m3) et le nombre de trémies 

de déchargement (5). 

 

Il y a en fait trois tranches distinctes : 

- 33 87 066 0 000 à 066 0 009 

- 33 87 066 0 010 à 066 0 025 

- 33 87 066 0 026 à 066 0 037. 

 

Commençons par nous intéresser à la deuxième tranche numérique citée ci-dessus. Côest 

en 1978 que Fauvet-Girel construisit une série de (16 ?) wagons céréaliers pour le compte 

de la SHGT (Société Havraise de Gestion et de Transport), avec une silhouette à parois 

galbées évoquant les wagons céréaliers de 94 m3 du même constructeur. A lôarriv®e des 

années 2000, la SHGT se débarrasse de ces wagons et les cède à la CTC. Notez 

quôauparavant, ces wagons étaient immatriculés dans la tranche xx 87 565 7 0xx. Attention, 

la renum®rotation ne sôest pas faite dans lôordre. Ainsi, on a : 

066 0 011 = ex-565 7 020 

066 0 015 = ex-565 7 017 

066 0 019 = ex-565 7 012 

066 0 021 = ex-565 7 015 

066 0 023 = ex-565 7 018 

066 0 025 = ex-565 7 022 

Montés sur des bogies de la famille Y27, ils ont une longueur totale de 18,44 m. 
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Examinons maintenant la premi¯re tranche num®rique, ¨ lôaspect totalement diff®rent. Ici, on 

trouve des faces latérales planes (et non plus galbées), et des extrémités verticales. Cette 

tranche regroupe des wagons construits en 1976 par les Ateliers Ferroviaires de lôAisne 

(10 ?).  Ici aussi, ces wagons ont ®t® dôabord immatricul®s dans la tranche xx 87 565 7 0xx, 

mais ici la renum®rotation semble avoir ®t® effectu® dans lôordre. On a : 

066 0 006 = ex-565 7 006 

066 0 007 = ex-565 7 007 

066 0 008 = ex-565 7 008 

Eux aussi sont montés sur bogies de la famille Y27 ; longueur totale 18,44 m. 

 

Nous en arrivons à la troisième tranche numérique. Son aspect est très semblable à celui de 

la premi¯re tranche que nous venons dôexaminer, pourtant le constructeur nôest pas le m°me 

puisquôil sôagit des Ateliers dôOrval. Rachat de brevets, sous-traitance ? Je lôignore. Il faut 

remarquer quôils ont par contre été auparavant numérotés dans une tranche totalement 

différente : xx 87 934 1 1xx. Ainsi, on a : 

066 0 027 = ex-934 1 126 

066 0 030 = ex-934 1 129 

066 0 033 = ex-934 1 120 

Là aussi, bogies de la famille Y27 et longueur totale 18,44 m. 

 

Pour tous ces wagons, quelle que soit la tranche, les trappes de chargement, au niveau du 

toit, sont manîuvr®es grâce à un arbre, un renvoi et une manivelle qui se trouve sur la 

passerelle. 
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Photos 1 et 2 

Les 33 87 066 0 014-9 P et 33 87 066 0 019-8 P sont vus en 1998. A cette époque, ils 

appartiennent encore à la SHGT, et portent la livrée grise à marquage Transcéréales rouge. 
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Photo 3 

Le 33 87 066 0 021-4 P est vu en 2009 ; il appartient alors à la CTC et la mention SHGT a 

été effacée des faces latérales. A cette date tardive, il porte encore la mention Transcéréales 

en rougeé On peut noter que le dispositif de commande des trappes de toit est un volant, 

plac® ¨ la verticale (axe de rotation perpendiculaire ¨ la voie), au contraire de ce quôon 

pourra observer plus tard sur les 94 m3 (volant sur les prototypes, puis manivelle). 

 

 

Photo 4 

Le 33 87 066 0 011-5 P est vu en 2009. 
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Photos 5 et 6 

Pour terminer avec les Fauvet-Girel, voici les 33 87 066 0 013-1 P vu en 2009 (ci-dessus) et 

33 87 066 0 025-5 P vu en 2010. Remarquez la patine du second : salissures, retouches de 

peintureé 

 

  


